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LA CROIX-ROUGE SUISSE

leur tir. Une grande fabrique et une
ferme isol£e ont seules dtd bridges. Ndan-
moins si les bätiments out peu souffert
Pdtat de la population est des plus
miserables ; il nous fut impossible de trouver
ä manger quoique ce soit ä l'hötel, et ce
n'est que tard et par voie de requisition,
que les officiers prussiens parvinrent it

trouver de la place pour nous et nos
chevaux. M. L. et moi, echftmes en par-
tage ä l'un des pasteurs protestants de

la localite, qui nous re§ut de la maniere
la plus amicale, aussitöt que nous eümes

decline notre qualite de suisses.

Des le lendemain, nous visitämes la

localite; eile renferme deux ambulances,
l'une fran9aise et l'autre allemande, man-

quant de tout, et auxquelles nous
laissames une partie de notre materiel; en

outre, la colonne zurichoise, sous les ordres
de M. le professeur Rose, resta ä Hdri-
court et s'occupa immediatement ä re-
eueillir les blesses epars dans les villages
du voisinage et ä les concentrer sur un
seul point. Nous vimes une centaine de

prisonniers franjais, malades pour la plu-

| part, entasses dans un local sans feu, et
i dont les fenetres fermaient ä peine, ils
; etaient fort miserables, presque en guenilles,

et quoique nous eussions dü ä la rigueur
ne nous occuper que des blesses, nous ne

pümes laisser taut de misfire sans secours,
I et nous leur distribuämes quelques vete-

ments chauds. La population n'est pas
J moins digne de pitie, elle nous poursui-
I vait en nous demandant du pain, il y
j avait deux semaines qu'elle n'en avait
| plus; nous ne pouvions cependant sacrifier

les caisses de comestibles que nous avions

pour les ambulances, mais nous obtinmes
1

de la boulangerie militaire allemande
| quelques quiutaux de pain qui furent

distribues ft ces malheureux. Lit, comme
I ailleurs, les habitants n'osent sortir de

j leur petite ville, le pont ruin£ est la
| limite infranchissable, et, succombant sous
j le poids d'une Enorme occupation, la lo-
i calitö est rfkluitc it ses dernieres ressources

en fait de vivres. Aussitöt que le sort de

Beifort sera ddcidd, il y aura lieu de

s'occuper de venir en aide it ces
populations. (A suivre.J

Nouvelles de l'aetivite des soeietes

Chaux-de-Fonds. Societe des samaritains.
— Quelques messieurs qui avaient pu se rendre
compte des services que rendent dans d'autres
villes les samaritains, songeaient depuis plus
d'un an ii organiser une section ii La Cliaux-
de-Fonds. En janvier 1908 la Croix-Rouge du
district fit donner un cours de pansements et
de transports. Ce cours stimula le zele de plu-
sieurs auditeurs auxquels le Dr Borel avait in-
culque les premieres notions de secourisme,
aussi une assemblee fut-elle convoquee en mars
sous la presidence de M. le Dr Perrochet.

Apres un expose de la situation, les per-
sonnes presentes deeiderent de former une
societe de samaritains. Un comitc provisoire devait
elaborer des Statuts et faire rapport ä la pro-
chaine reunion. Cette assemblee generale eut

lieu le 13 avril; 45 personnes adbererent aux
Statuts presentes, et le comite fut nomme comme
suit:

M. A. Monbaron, president, Ravin, 11.
M. A. Houriet, vice-president, Progres, 135,
M"e A. Monnard, caissiere, Nord, 31.
M. E. Paux, secretaire, Ravin, 9,
M. M. Bloch, chef du materiel, Commerce, 7,
Mme Juvet et MUe Paux, assesseurs.

La societe organise des repetitions et des
exercices sous la direction medicale de M. le
Dr Borel, un nouveau cours sera donne en
automne. R est aussi prevu un exercice-sortie
combine avec les samaritains de St-Imier. Enfin
les samaritains cbaudefonniers chercheront ä

aequerir du materiel de pansement et une voi-
turette pour le transport des malades.
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